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LA POLITIQUE DU RoI JÉSUS
E ne sais si vous avez admiré la majesté du chantqui commence l'office de ce jostr du chaiment une marche royale ce jonc c'est vrai-

solennelle dans le qui anronce entrée
siècles. Ecce advenit dominato ndedu roi éternel des
le puissant, le Seigneur I

Au matin de Noël# c'était une voixvoix d'ange ou une voix d'enfanui votx douce comme une
cndejie pur et nave•u, qui chantait avec un ac-

cent de joie Pure et naïve .Puer nalus~ eçit nobi, e iidatus est nobis I Un enfant noua est n o fis uet
donné i e et un fils nous est

Pourquoi ce contraste ? Le r de l'Epiphanie n'est-ilpas l'enfant de Bethléem ? Et erofant de Bethléem était-il moins fort et moins puissant que celui qu'adoret au-jourd'hui les rois de l'Orient ? Non. L'enfant qu-Mages vénèrent aujourd'hui dans les bras de que les
quel ils offrent leur tribut royal, c'est bien celui que lesbergers sont venus voir sur la paille de la crèche, envelop.pé de misérables langes. Mais dans cette nuit de Noel ilui avait fallu voiler sa grandeur et sa puissance Pour atti-rer à lui les plus humbles et les plus petits doentre leshommes. C'est pourquoi il n'avait voulu laisser éclaterque sa douceur et sa bonté. Avparuit benigrlae et humanitas Salvatorir nosrin Dei ! (Tit eMais pendant que l'ange disait aux bergers : "C'estun Sauveur qui vous est né dans la cité de David et vousle reconnaîtrez à ce signe, .e un pauvre enfant enveloppé delanges, dans une étable," le ciel chantait dans les splen-deurs des Saints la généalogie et l'avènement du Roi desrois. " DomÎnus d4rÎt ad me;Y ego kodie 4genui te . leSeigneur m'a dit : tu es mon fils, je t'ai engendré aujour.d'hui. Demande-moi : je te donnerai en héritage toutesles nations, en possession la terre entière. Tu les gouversneras avec un sceptre de fer ; tuetir T tes gr-comme un vase d'argile." es briseras à ton gré,Aujourd'hui il ne s'agit plus seulement de se rendreaccessible à tous les hommes en se faisant humble et petit


